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(Extraits) 
Grands sujets 
Après les djihadistes, à Jérusalem, c’est au tour des extrémistes juifs de persécuter les chrétiens 
La visite du pape en Terre Sainte a pu faire espérer à l’observateur distrait une éclaircie au pays des oliviers. La belle photo du pape François avec Shimon Pères et Mahmoud Abbas n’était qu’une belle intention, la réalité est plus triste. 
La photo n’était donc pas une belle image de paix ? 
Ce n’était qu’une illusion, dans les faits, seuls les catholiques s’évertuent à jouer les colombes de paix, en omettant les atteintes journalières dont ils sont victimes. 
Avant même la venue du Saint Père, des juifs ont tagué des édifices catholiques ; pendant sa venue, un extrémiste a provoqué un départ de feu dans l’église de la Dormition à Jérusalem. A chaque fois, l’absence de réaction de la police est flagrante. 
La venue du pape n’y a rien fait, un groupe d’une trentaine de juifs "ultra‑orthodoxes", dont un député du Likoud, a investi lors du lundi de Pentecôte, la « salle haute » du Cénacle, forçant les chrétiens qui y étaient assemblés à se mettre à l’abri.

Qu’est‑ce que le Cénacle ? 
Le Cénacle, c’est le lieu de la Cène, le dernier repas du Christ avant sa crucifixion, et de l’effusion de l’Esprit lors de la Pentecôte. 
Pour les juifs "ultra‑orthodoxes", cet endroit abriterait le tombeau du roi David, une thèse qu’aucun archéologue, y compris israélien, ne soutient sérieusement. 
Le Cénacle est aujourd’hui propriété de l’Etat d’Israël ; le culte catholique y est interdit, sauf en deux occasions pour le Jeudi saint et la Pentecôte. 
L’idée d’œcuménisme, c’est le poncif à la mode pourtant 
L’exemple de Jérusalem montre bien le piège où s’enferme un nombre trop important de catholiques occidentaux : à toujours tendre l’autre joue et se refuser de défendre les valeurs fondamentales de notre civilisation, on finit par ne plus être respecté par quiconque. 
En Syrie, comme en ce moment en Irak, les églises sont incendiées et les chrétiens contraints à la fuite. 
Et en France ? 
Un prêtre de Saint‑Etienne vient d’être condamné à une amende de 12 000 € pour avoir hébergé une quarantaine de clandestins ; ce dernier invoque le devoir du chrétien d’ouvrir sa porte aux plus démunis… là ce n’est plus une porte mais une aérogare. 
Rappelons aussi la récente tentative par des laïcs de faire intervenir lors d’une assemblée de la Conférence des évêques de France, une ardente militante de la théorie du genre. 
Jean Raspail l’avait parfaitement expliqué « L’Occident n’a pas encore compris que les Blancs, dans un monde devenu trop petit pour ses habitants, sont maintenant une minorité et que la prolifération des autres races condamne notre race, ma race, irrémédiablement à l’extinction dans le siècle à venir, si nous nous en tenons à nos actuels principes moraux ». 
Tiens décidément c’est encore une bonne raison de relire le Camp des Saints… 
La France des campagnes s’appauvrit, mais n’intéresse personne 
La ministre de la Ville Najat Vallaud-Belkacem dévoilera prochainement la nouvelle carte de la pauvreté, futur socle de la politique de la ville.

L'enjeu ? Recentrer la manne publique sur les seuls secteurs les plus nécessiteux. 

Les quartiers seront remplacés par des "carreaux", zones de 200 mètres sur 200 dotés de plus de 1 000 habitants dont plus de la moitié disposent d'un revenu inférieur à 60 % du revenu médian national. 

Encore une fois, les campagnes sont les grandes oubliées de la politique de la ville ? 
L’Etat a complètement abandonné ces populations rurales au profit de la politique de la ville qui coûte des centaines de millions chaque année. Or, 85 % des ménages pauvres n’habitent pas dans les quartiers dits "sensibles". 

Les populations rurales sont bien plus pauvres que celles des banlieues de l’immigration, qui profitent déjà abondamment des droits sociaux. La Seine‑Saint‑Denis est le 15e département le plus riche de France, la Creuse le 96e. 

Les campagnes concentrent de nombreux problèmes 
Une pauvreté moyenne supérieure de 20 % à celle des zones urbaines, avec surreprésentation des ménages et de couples jeunes, pauvres avec enfants ; des ouvriers et employés. La rareté de l’activité engendre la précarité et l’absence de transports en commun, l’isolement. De nombreuses personnes âgées touchent des retraites indigentes. 
Pourtant, la part des prestations sociales dans leurs revenus est moins élevée qu’en ville. 
En mars dernier, un sondage TNS‑Sofres pour le Secours catholique indiquait que 80 % des maires estiment que le nombre de personnes pauvres dans leur commune a augmenté. 
Les campagnes devraient être prioritaires, mais il n’en est rien. 
Pourtant, la pauvreté des campagnes n’engendre pas autant de délinquance qu’en ville 
La sempiternelle culture de l’excuse selon laquelle les bandits sont d’abord les victimes de la pauvreté, est fausse. Le criminologue Xavier Raufer a démontré clairement qu’à niveau de pauvreté similaire entre Creuse et Seine‑Saint‑Denis, la violence physique crapuleuse variait de 1 à 80, les vols de 1 à 6. 
En réalité, une grande partie de la délinquance que nous subissons est commise par des personnes issues de l’immigration. La pauvreté rurale reste digne et honnête. On n’y règle pas ses problèmes de voisinage à coups de Kalachnikov ! 
Brèves françaises 
Beigbeder au-dessus des querelles et des affaires de l’UMP 
L’UMP cherche tant bien que mal à trouver une issue à la crise profonde qu’elle traverse actuellement. A cela s’ajoutent les affaires : nous avons appris hier le renvoi en correctionnelle de l’ancien ministre de l’Intérieur Claude Guéant pour détournement de fonds publics. Dans ce contexte "nauséabond", Charles Beigbeder vient apporter une note d’optimisme en publiant ses dix propositions pour refonder la droite. 

L’homme d’affaires et conseiller municipal de Paris propose la vision d’une France, je cite : « Réconciliée avec son histoire, qui assume pleinement ses racines et […] fière de son identité, rompant ainsi avec la tyrannie de la repentance. C’est aussi celle d’une France respectueuse de la personne humaine et protectrice de la famille fondée sur l’altérité sexuelle, refusant toute marchandisation de l’être humain ». 

Parmi ses dix mesures de salut public, cinq réformes visent à la libéralisation de l’économie. Cinq autres sont d’ordre sociétal: l’abrogation de la loi sur le mariage pour tous, la suppression de l’automaticité du droit du sol au profit de naturalisations au cas par cas, le rétablissement du service national (militaire ou civique), et le recours à la démocratie directe par le biais de référendums d’initiative populaire. 

Chronique de la mondialisation à l’envers 

Le quotidien régional La Voix du Nord a révélé que l’un des magasins Intermarché de Lille allait bientôt fermer ses portes, faute de rentabilité. Rien de surprenant jusque‑là, si ce n’est une nouvelle fermeture d’entreprise comme la France en voit tous les jours du fait de la crise économique. Mais plus insolite est la proposition de reclassements des salariés licenciés. Ces derniers se sont vus proposer des postes en Belgique, au Portugal, mais aussi en Pologne et dans les Balkans ! L’Albanie et le Kosovo, bientôt des pays d’expatriation ? 
Emmanuel RATIER dévoile ses archives 
Dans une vidéo promotionnelle, Emmanuel Ratier ouvre les portes de son univers de travail. Pour la première fois, le journaliste et écrivain nous dévoile une partie du fonds documentaire qu’il a mis 40 ans à constituer. Ces archives inestimables lui permettent d’écrire ses livres, notamment l’Encyclopédie de la politique française publiée en 1992, mais aussi sa lettre confidentielle bimensuelle Faits et documents. Des sociétés secrètes aux scandales cachés, des liaisons dangereuses aux dessous de la vie politique… C’est un fonds inépuisable unique en France. 

Emmanuel Ratier nous ouvre aussi les portes de sa librairie Facta, qui a récemment été vandalisée à deux reprises. 

Il évoque enfin son dernier livre, Le vrai visage de Manuel Valls, qui s’annonce déjà comme un beau succès de vente. 

14 Juillet : vers une participation du viet‑minh et des fellaghas 
2014 est l’année de commémoration de la Grande Guerre, l’occasion idéale d’honorer nos « Poilus ». 
Eh bien comme souvent avec nos élites, il n’en est rien, Kader Arif, ministre délégué en charge des Anciens combattants a souhaité une mise à l’honneur de nos « partenaires étrangers, amis et alliés d’hier, afin de leur dire la reconnaissance et la gratitude de la France ». 

Cette initiative n’est pas surprenante, Chirac avait bien refusé de faire célébrer le bicentenaire d’Austerlitz au profit de Trafalgar. 
Cette décision confirmée par le cabinet du président de la République vise à faire défiler, l'Armée nationale populaire algérienne — ex‑ALN Armée de libération nationale. 
L’Algérie qui n’existait pas à l’époque et dont l’hymne est une véritable agression contre la France a ainsi gagné le droit de défiler en invité d’honneur.

Il ne manquait plus qu’un détachement viet‑minh et nous avions atteint le parfait ridicule, c’est chose faite car eux aussi ont été conviés. 
De là à mettre la main sur son sifflet il n’y a qu’un pas… à moins qu’une bonne Marseillaise tonitruante au passage de ces saugrenues invités ne suffise à leur faire rabattre de leur superbe… 
Un rappeur et un cinéaste français bravent le politiquement correct 
Par provocation ou par bravade, deux artistes ont déclaré hier leur adhésion aux valeurs défendues par le Front national. 
D’un côté, le rappeur Edel Hardiess a déclaré à la revue Le Courrier de l’Atlas, je cite : « Pour les européennes si j’étais allé voter, j’aurais foutu un bulletin Front national […] aujourd’hui [le FN] est le parti le plus proche de mes opinions ». Marqué notamment par le vote de la loi sur le mariage pour tous, le rappeur qui se dit musulman et patriote ajoute, je cite : « Nous on a un Dieu ! Le vote musulman, le PS ils ne l’auront plus jamais ! C’est terminé mon pote ! » 
Dans le journal Le Monde, c’est l’excentrique cinéaste Jean‑Luc Godard qui a déclaré avoir espéré que le Front national arriverait en tête, je cite : « Je trouve que Hollande devrait nommer — je l'avais dit à France Inter, mais ils l'ont supprimé — Marine Le Pen Premier ministre ». 

Brève internationale 
Prise de conscience du grand remplacement en Australie et au Royaume‑Uni 
Le ministère australien de l’Immigration a annoncé qu’un total de 1127 personnes entrées illégalement sur le territoire ont été renvoyées vers leurs pays d’origine depuis le 18 septembre dernier. Ce chiffre dépasse désormais le nombre d’arrivées depuis que la politique de protection des frontières initiée par le nouveau gouvernement conservateur a été mise en application. 
Le ministre de l’Immigration Scott Morrison a déclaré que son gouvernement ne céderait plus devant le marché et le trafic d’êtres humains. 
De son côté, le Premier ministre britannique s’est prononcé ce mardi pour une restriction de la liberté de mouvement en Europe 
David Cameron a déclaré avoir trouvé un accord avec ses homologues allemand, suédois et néerlandais pour, je cite : « Combattre les excès de la liberté de mouvement au sein de l’Union européenne […] Nous devons être libres de voyager dans toute l’Europe pour travailler, mais pas libres de profiter indûment des systèmes de protection sociale ». 
Son homologue allemand, Angela Merkel a tenu des propos similaires. 

Reste à savoir quand la France prendra cette même direction. 
Le chiffre du jour 
c’est 16 % 
Selon une étude de l’Insee publiée hier, le niveau de la production industrielle française reste inférieur de 16 % à celui de 2007, avant la crise. 

Après une stagnation de sa production manufacturière entre 2000 et 2008, la France ne parvient pas à empêcher sa désindustrialisation. 

Tout le contraire de l’Allemagne, qui a vu son industrie allemande retrouver son niveau de 2007. 

Mais à quoi servent donc les gesticulations de Montebourg ? 

La bonne nouvelle du jour 

c’est le récent regain de foi en Espagne 
Alors qu’au cours de la 2e moitié du XXe siècle, l’Espagne a connu une forte chute de la pratique religieuse, la tendance s’est récemment inversée. La proportion d’espagnols assistants à la messe du dimanche aurait augmenté de 25 % entre 2011 et 2012, puis de 23 % en 2013. 

Non seulement les pratiquants augmentent, mais les vocations religieuses dans la jeunesse aussi ! Le nombre de séminaristes a cru de 8 % entre 2010 et 2013. 

Cette vive réaction fait suite aux excès de la révolution progressiste du gouvernement Zapatero, qui légalisa le mariage homosexuel. Peut‑être est‑ce aussi la redécouverte de la beauté de la vie religieuse, ou encore la réponse au vibrant appel aux Européens du pape Benoit XVI à retrouver leurs racines… 
